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CnArrE XI

PAUVRE CUNÉGONDE.

Monto-Christin était arrivé à Paris
le .our où Cunégonde avait été trans-
portée par le Trou 1la maison de la
rue de ]'Ouest.j

Sa prenière pcnsée fut naturellement
d'aller voir sa jeune fiancée.

Il se fit conduire a l'Hôtel de France
et le Lorraine où Madame Beltapet le
reçut danaslun des salons.

celle-ci n'avait conçu aucune inquié-
tude au sujet de sa fille d'adoption.
Elle la supposait en compagnie de
quelques unes desjeunes pblerines cana-
diennes de Lourdes.

Monto-Christin se sépara le Madame
Beltapet après avoir causé avec elle
pendant une couple d'heures. Il lui
parla du Canada et des améliorations
projetées pour les rues de Montréal.
Il se faisait construire une résidence

H. BERTHELOT, Redacteur

UNE QUESTION D'EQUILIBRE
LAURIER. - Me voila drôlement perché. Si je saute de ce côté je suis

dans les pataiqupp, si je tombe de l'autre, je me trouverai dans la fardoche.

A. P. PIGEON, Asamamu
Ne 1756 Rue âte-Oa#lae.<me

promena longtemps sur le boulevard
St-Germain.

A l'heure de la fermeture des cafés,
il prit un coupé et se lit conduire à son
hôtel.

Deux heures du matin venaient de
sonner à l'église de St-Germain des
Prés, loreque le concierge de l'hôtel
de France et de Lorraine fut éveillé
par une sonnerie répétée à la porte
cochère.

C'était la pauvre Cunégonde qui
rentrait chez elle après les aventures
terribles lelia nuit à l'auberge du
Cocher Fidèle..

La jeune tille, lit toilette en désor-
dre, entra dans l'hôtel,

Le concierge lui lit que sa mère
l'attendait au salon dans des angoisses
mortelles.

Cunégonde, quelques instants après,
était dans les bras de sa mère.

Celle-ci, suitoquée par l'émotion pen-
dant quelques instants, ne put articu-
ler aucune parole.

Cunégonde avait les yeux hagards
et les traits décomposés.

Sa poitrine se soulevait convulsive-
ment dans un halètement douloureux.

Elle aussi était trop émue pour par-
princière sur la rue Sherbrooke qu pil se deo vlr cli d--- a s-- r1rprise de renouveler celui de la rue Monto-Christin resta dans le l on ler.

Craig. jusqu'à minuit. Les deux femmes restèrent embras-
Il devait acheter en France et en Cunégonde n'avait pas encore re- secs pendant une demi-minute.

Angleterre les machines et les outils paru. Madame Beltapet parla la première.

les plus perfectionnés pour exécuter Partageant les inquiétudes de Mme - mon enfant chérie s'exclama t-
des travaux permanents sur les rues de Beltapet, il ne voulut pas se coucher elle avec des sanglots dans la voix,

- -AM a Montréal. sans avoir l'explication de l'absence dis moi d'où viens-tu?
Ridence projde de Monto-clristin Après sa visite à Madame Beltapet, mystérieuse de sa fiancée. - ma mère ! répondit la jeune

il se rendit à l'hôtel de ville où il Il se rendit chez le commissaire de fille, comment vous raconter tout ce
se proposait de meubler avec tout le s'aboucha avec les ingénieurs des tra police de la rue des Saints Pères, et qui m'est arrivé dans cette horrible
luxe fin de siècle. Modeste était sorti vaux de la voierie qui lui donnèrent lui demanda de mettre sur pied ses soirée. Il me semble que je sors d'un
du collège. Avec l'influence des éche- des renseignements précieux pour l'exé- meilleurs limiers. Il pressentait un alIreux cauchemar.
vins du comité des chemins, Monto- cution de ses entreprises. danger pour sa bien-aimée. Si les La jeune fille porta les mains a son
Clhristin avait réussi à le faire entrer 1 En sortant de l'hôtel de ville, il fit agents réussissaient à la trouver, ils front comme si elle eut voulu en chasser
à l'hôtel de ville comme député-assis- la rencontre de deux commis-voyageurs devaient, à n'importe quelle heure de les nuages qu y etaient amonceles.
tant surintendant des vidanges. Un montréalais qu'il invita à dîner avec la nuit, lui communiquer la nouvelle -Maman, reprit-elle, il me semble
traitement de 81,200 était attaché à lui chez Marguery. Le dîner fut des à l'hôtel Castiglione. que je vous vois dans un brouillard.
cette place, et il avait de plus à sa dis- 'plus somptueux, les vins du Moulin à Une récompense généreuse serait J'éprouve dans tous mes membres un
position un cheval et une voiture. Le Vent, de l'Hermitage coulerent à flots. donnée à l'agent qui mènerait sa mis- engourdissement pénible. Ah ! oui,
vieux Sanslaniippe était toujours bien On sabla une demi-douzaine de bou- sion à bonne fin. .e comprends maintenant ce malaise.
portant dans l'hospice où il était inter- teilles de champagne et on fuma les En sortant de chez le commissaire, C'est ce sommeil de plomb dans lequel
né. Il se plaignait seulement de la pe- cigares les plus riches de la i[avane. Monto-Christin était trop agité pour se j'ai été piongé. C'est lm, l'infâme, qu
tite quantité de whiskey qu'on lui Le repas lini, Monto-Christin alla rigo- rendre a son hôtel. est la cause de tout mon mal.
fournissait tous les jours. Le vieux se ler avec ses amis à la Botte de Paille -Lui ! qui ? parle, ma fille.
Eentait eneOre bon pour une pinte par et autres établissements excentriques. -Lui. le Trou. Cet homme a juré
jour et on ne lui accordait qu'un de- Lorsque les fumées du vin qui cnlot- - mia perdition. Il a eu recours à je ne
miard. taient son cerveau furent légèreumieit sais queli sortilege pour placer sous son

uEn partant le l'hôtel le lai rue de diîssipées, il smgea à sa visite i Mme iilueunce. Oi !ma mère, il faut que
prsin promit d'y Beltapet. Il était dix hieures ui tsoir Lje vous le dise. Il m'a oblige de le

reveirdan; le coiurs le lsoirée, il lui lorsqu'il euntra dans lu salon( le '1ôtel ' suivre.
tardait tant de prer dan se, î-bras sa le Frale et d lIourrailne. -Le suivre où Y parl, C1ngomle.

jeunlc liancée. Mladaine Deltapet y Veillaiit n iicon- -- d li SUIVI. Il li fait monter

Monto-Chiristinî ignoraii que le Trou îpagnie d'une cou le e lriuus. Onué- In.ls ine voit ire. Les stores Žtaient

iit élu domieiie à Pai. Il e col- i'étaiit pas rentrée et son l asee pro- b;is.es et i ignore le nml ds i-ues
iiseait paîs ce ale persun . Mais lonigée avait tiini pur inqui é ter a mère - par où fa 1 pa -s. U'eit liienioi.

il cn avait entendu plarlpr jar ué- d'aoption. h" ! ai re -pouvantable Visin,
gonle. Il iavait s-leleit qu'il avait. A neuf hlieures, Madame Beltapt - CDes cris, des hueens, di sang au-
une mauvaisea rputation. uvait envoyé un messager à Photel - tou de moi. Ma mémoire est rebclle.

Les nouvelles cnt reprises de notre Félon. Je ne puis recontstituer la s e hor-

héros lui rapportaient des bénétics Celui-ci était revenu disant que lai nTEl. rN s rible dont j'ai tétéimoim.
chuiffés dans les centaines de mille jeune fille u'avait pas été vie cejour-là -Le uisérable aurait-il osé abuser

dollars. dans l'hôtellerie.. Sa tte était obsédée par la pénible de ta faiblesse?
Dans le cercle des boodlers ont esti- Ou pouvait-elle Otre ? pensée que Cîîunégonde aurait pu ôtre -Nonl, ma mère, mon lonnenr est

mait en fortune à un million et demi. Lui serait-il arrivé un aiccident ? victime d'n accident die voiture ou intact. Mais vous dire ce que j'ai
Monito-Chîristin, pendant son séjour Madame Beltaîpet dit àa ses amis qu'il lui était arrivé quelque autre souffert.... c'est impossible.

à Paris, se proposait d'étudier le pa- qu'elle ne ne coucherait pas avant de malheur. -Tu ne te rappelles pas l'endroit
vage des grands boulevards, parce qu'il voir rentrer sa fille, dût-elle passer la En proie à une inquiétude fièvreuse, (A suivre sur la * me page).
était question de lui donner l'entre nuit blanche. ; il remonta la rue des Saints Pères et se

Vus enfants ont-ils la Coqueluche ou un Rhume obstiné, donnez leur le BAUM E RH UM AL - 25 ots la bouteille. Partout.
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